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DEPUIS le jeudi 26 juilletdernier, et ce jusqu'au di-manche 29 de ce mêmemois, le génie créateurgabonais dans l'art et l'ar-tisanat s'expose au Muséenational. Plus d'une di-

zaine de jeunes artisansprésentent aux visiteursleur savoir-faire au coursde cette foire-expositionorganisée par le minis-tère de la Culture. Objec-tif : offrir un espaced'expression aux acteurslocaux de ce secteur d'ac-tivité. Ceux qui effectue-ront le déplacement du

Musée national d'ici di-manche, se rendrontcompte de l'originalitéqui entoure l'ensembledes produits présentés. Ily a, par exemple, des arti-cles cosmétiques réalisésà base de produits natu-rels, des bijoux confec-tionnés avec descoquillages et du matériel

de récupération, des vête-ments où sont imprimésdes slogans gabonais, desfleurs naturelles et artifi-cielles montées pour ledécor des pièces inté-rieures, des lampes dechevets fabriquées avecde la pâte à modeler, etc.Mais également des ac-cessoires de beauté fémi-

nine (chaussures, parure,robes...), des services detable, des articles réalisésavec du tissu africain, desproduits alimentaires tra-ditionnels précuits, etc.Selon Elda Zalebe Ella etJulienne Imama, coorga-nisatrices de la foire-ex-position, la priorité a étédonnée à cette occasion

spéciale aux acteurs ga-bonais encore dans l'om-bre et qui font leurspremiers pas dans ce do-maine d'activité. "Le sa-
voir-faire gabonais est en
exposition ici au Musée,
mais nous avons aussi dé-
roulé le tapis rouge aux
créations venant d'ail-
leurs", ont-elles indiqué.

Le génie créateur gabonais en exposition au Musée national
Artisanat

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Elda Zalebe Ella et Julienne Imama, coorganisa-
trices de la foire-exposition.
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En bonne place également, des accessoires de
beauté féminine.
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Le savoir-faire gabonais présenté sur ce stand.

Ph
o
to
 :
 D
.R

Celles-ci devront permettre
à ces jeunes gens qui vont
entamer leur premier cycle
universitaire de remplir en
toute quiétude leurs forma-
lités administratives, à l'abri
de soucis financiers. Un
geste du cœur qui dure
depuis plus de 5 ans dans
la commune de Mouila. 

LE baccalauréat session2018 a livré ses résultatssur l'ensemble du terri-toire national. À Mouila,sur les 1 226 candidatsayant répondu à l'appel,toutes séries confondues,221 ont été déclarésadmis au 1er tour, soit untaux de réussite de17,21%. Il s'agit de résul-tats en légère progres-

sion, comparés à l'annéedernière où il fut enregis-tré un taux de réussite de15,56%.C'est donc dans le but évi-dent de stimuler l'émula-tion parmi les élèves quele vice-président de la Ré-publique (VPR), Pierre-Claver MagangaMoussavou, a offert leweek-end écoulé cin-quante bourses d'encou-ragement aux meilleurs

élèves de la dernièrecuvée. La mairie deMouila a servi de cadre àcette cérémonie.A travers ce geste etcomme il l'a précisé, M.Maganga Moussavou avoulu encourager les dif-férents lauréats dansleurs études et à les inci-ter à obtenir des di-plômes qui leurpermettront de bien s'in-sérer dans la société et

Pierre-Claver Maganga Moussavou offre des bourses d'études aux bacheliers
Éducation/Après la proclamation du baccalauréat 2018

J-C.A
Libreville/Gabon

Le vice-président de la République au milieu des
nouveaux bacheliers de Mouila.
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ARRIVEE au terme de sagestion de l'Institut univer-sitaire des sciences de l'or-ganisation (IUSO), ladirectrice générale de cetétablissement, Pr ClotildeChantal Allela, a au coursd'une cérémonie de find'année organisée hier enson honneur, adressé sesremerciements à toutel'équipe qui l'aura accom-pagnée depuis 2006.Et pour dire merci à cescollaborateurs qui l'ontaidée à faire rayonner da-vantage cet établissementde l'enseignement supé-rieur, la directrice sortanteleur a décerné des di-plômes en guise de recon-naissance.Pour elle, ces douze annéespassées à la tête de l'IUSOont été ponctuées par denombreuses réformes tantsur le plan administratifqu'académique. Notam-ment avec les nouvelles of-fres de formation. “Nous

sommes allés d'une forma-
tion qui, à la base, était dé-
diée aux métiers du
secrétariat avec la déli-
vrance du diplôme de BTS,
pour une formation qui a
basculé vers le LMD en
2008, avec la mise en place
des nouvelles filières et de
nouveaux cycles de forma-
tion. Puis en 2018, avec la
mise en place des cycles
DUT, Licence, Master. Sur le
plan académique nous pen-
sons que c'est une avancée
considérable qui a permis à
nos étudiants d'être arri-

més au standard de l'ensei-
gnement supérieur, de bé-
néficier d'une formation
qualifiante et diplômante”a-t-elle dit. S'agissant du bilan de cetteannée académique 2017-2018, la secrétaire géné-rale, Ambroise BoubengaMoundounga, expliquequ'il  “reste mi-figue mi-rai-
sin”. Ce qui justifie la non-transmission des résultatsdes examens 2016-2017au service de scolarité. Pour le responsable du bu-reau de la mutuelle de cet

établissement, Fredy Ver-lin Mengome Mintsa, cetteannée qui se referme aura
“été particulière du fait de
l'augmentation des droits
universitaires”. Une situa-tion qui, selon lui, a affectél'étudiant de l'IUSO. Il asaisi cette tribune pourrappeler à l'administrationque la mutuelle, “n'est pas
un organe de contestation,
mais une source de proposi-
tions”. Il a par ailleurs dé-noncé le ''comportement
désobligeant ''de certainsde ses condisciples durantl'année qui s'achève : “au
cours de cette année acadé-
mique, l'étudiant a fait
montre d'un comportement
désobligeant non seulement
à l'endroit de l'Institut mais
également du personnel
chargé de veiller au bon
fonctionnement de cette
école”. Aussi, a-t-il lancé un appel au res-saisissement et à une prisede conscienceLe deuxième temps fort decette cérémonie de find'année a été la signaturede convention entre l'IUSOet le groupe Foberd Gabon.

Sur fond d'au revoir au Pr Clotilde Chantal Allela

Enseignement supérieur/Cérémonie de fin d'année à Institut uni-
versitaire des sciences de l'organisation (IUSO)

Rudy Hombenet A. 
Libreville/Gabon 

Pour le Pr Allela (c), ses 12 années à la tête de l'IUSO
ont été marquées par plusieurs réformes sur les

plans académique et administratif.
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d'apporter leur pierre àl'édification de leur pays.Plus concrètement, cesbourses leur permettrontd'entreprendre les dé-marches administrativeset autres procéduresinhérentes à leurs inscrip-

tions dans les établisse-ments d'enseignementsupérieur.Enfin, dans la mêmeveine, le VPR a promis decréer une fondation desti-née à soutenir cette initia-tive, comme ce fut le cas


